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    Avant-propos
Début 2009, j’étais entraîneur à Ole Miss et je venais de perdre mon premier adjoint. Beaucoup d’excellents candidats étaient intéressés par le poste. Dan faisait déjà partie de mon staff en tant que bénévole et je devais décider si oui ou non il devait se voir promu au poste de premier adjoint. Au même moment, le poste d’entraîneur à Arkansas, une autre université de la SEC1, venait de se libérer. J’ai demandé l’avis de nos capitaines de l’équipe au sujet de la promotion de notre adjoint bénévole au poste de premier adjoint. Ils ne connaissaient pas très bien Dan et étaient très sceptiques. C’est au cours de cette discussion qu’il m’est venu une répartie lumineuse. J’ai dit aux capitaines, « Eh bien, je vais vous dire une chose : je suis absolument certain de ne pas vouloir le voir prendre le poste à Arkansas ! » Et c’est comme ça que Dan est devenu mon premier adjoint à Ole Miss.
La saison 2009 a été l’une des plus agréables, mémorables et des plus fructueuses de mes 15 années de carrière à Ole Miss, et Dan a été l’un des artisans majeurs de nos succès. Parmi ses nombreuses responsabilités, Dan était en charge de la défense. Je lui ai donné carte blanche pour l’organiser comme il le voulait. Et pour lui rendre la vie un tout petit peu plus difficile, je lui ai enlevé notre arrière centrale All-American2 pour la repositionner en milieu de terrain.
Cette année-là, on a titularisé deux premières années, une deuxième année et une senior dans notre défense. Notre gardienne était une deuxième année d’1,65 mètre, un second rôle – la plus petite gardienne de la conférence. Et cette saison-là, Ole Miss a eu le meilleur ratio de buts encaissés par match de la SEC.
En avril 2010, j’ai accepté le poste d’entraîneur à l’université de Georgetown et j’ai emmené Dan avec moi ; je lui ai de nouveau confié notre défense. Une des joueuses dont nous avons hérité dans l’effectif de Georgia était Laura Eddy, élue meilleure première année de la saison de la SEC au poste de défenseure centrale des Bulldogs. Et comme je l’avais fait à Ole Miss, j’ai immédiatement déplacé notre meilleure défenseure au milieu de terrain, laissant un trou béant au milieu de notre défense. Peu importait.
En 2010, Georgia a eu le meilleur ratio de buts encaissés par match de la SEC. Je ne pense pas que cela soit une coïncidence. Dans l’histoire de la SEC, aucun entraîneur n’a jamais eu la meilleure défense deux années consécutives dans deux universités différentes jusqu’à ce que Dan réalise cet exploit. Je pense que Georgia a la meilleure défense de la conférence parce que nous avons les défenseures les mieux entraînées de la conférence. Vous pouvez me croire – mon adjoint sait de quoi il parle !
Ce livre est fantastique à la fois dans son contenu et dans sa simplicité. En le lisant, la principale pensée qui me venait à l’esprit était, Pourquoi est-ce que personne ne l’a fait avant ? Pourquoi est-ce que personne n’a jamais couché ces informations sur le papier ?
Beaucoup trop de joueuses arrivent à l’université sans un niveau suffisant d’intelligence de jeu. C’est ce que ce livre va vous apporter – de l’intelligence de jeu. Il s’agit d’utiliser votre cerveau, et de ne pas vous contenter d’être un athlète ni d’avoir du talent. Ce livre va vous donner des astuces, des petites recettes faciles à digérer par votre esprit. Et le meilleur dans tout ça, c’est que vous pourrez directement appliquer ces stratégies pour devenir une joueuse ou un joueur d’un meilleur niveau.
Vous avez fait le choix de lire ce qui pourrait s’avérer le meilleur livre de football jamais écrit. Profitez-en bien !
 
			


Steve Holeman – Entraîneur principal
University of Georgia Athletic section football





1. La Southeastern Conference est un groupement de quatorze universités gérant les compétitions sportives dans le sud-est des États-Unis.
2. Aux USA, terme désignant la sélection des meilleurs sportifs amateurs du pays dans leur discipline.
Introduction
Saviez-vous que l’élection présidentielle entre John F. Kennedy et Richard Nixon s’est décidée, pour une grande part, sur quelques gouttes de sueur ? Les deux candidats ont participé au premier débat présidentiel télévisé sur les ondes nationales des États-Unis. L’enjeu n’aurait pas pu être plus grand. Des millions d’Américains l’ont suivi pour se faire une idée de qui dirigerait le mieux notre pays. Le gagnant de ce débat remporterait vraisemblablement l’élection.
Conscient de la propension de Nixon à la transpiration, des agents de l’équipe de campagne de Kennedy ont poussé le chauffage du studio de télévision à fond plusieurs heures avant que le débat ne commence. Quand les candidats sont arrivés, il régnait dans le studio une chaleur incommodante et étouffante. Ce studio surchauffé occasionnait à Nixon des spasmes de crispation. Tandis que Kennedy avait l’air détendu, posé et compétent pour diriger un pays, le visage de Nixon gouttait de sueur, donnant l’impression qu’il était perturbé, nerveux et tout sauf d’une carrure présidentielle. L’image emblématique de ce débat c’est Nixon utilisant son mouchoir pour éponger la sueur qui lui perlait sur le visage.
Kennedy a été le grand gagnant de ce débat et son succès s’est vu valider dans les urnes. Kennedy est devenu le 35e président de notre pays et l’homme le plus puissant du monde. Tout ça parce que quelqu’un a été suffisamment malin pour augmenter le thermostat.
Dans ce livre, faire la différence signifie que vous devez être convaincu que les petites choses ont vraiment de l’importance et que même l’une d’entre elles peut s’avérer suffisante pour faire gagner ou perdre un match.
Ce livre ne traite pas de la technique du football. Je vais simplement supposer que puisque vous avez été suffisamment intéressé pour acheter ce livre, votre technique est déjà solide (ou vous êtes peut-être un entraîneur). Ce livre traite des décisions qui doivent être prises au cours d’un match de football – ces choix instantanés qu’un entraîneur voit un joueur prendre et qui lui feront penser, Oui, là, je suis face à quelqu’un d’intelligent.
Ces concepts ne sont pas présentés dans un ordre particulier. Tous ont la même importance et chacun d’entre eux pourrait apporter à votre équipe une marge pour gagner.
J’ai été entraîneur en université pendant plus de vingt ans et je suis stupéfait de constater combien de joueurs arrivent au niveau universitaire sans maîtriser ces concepts rudimentaires. Ils sont simples. Ils ne sont rien de plus que du bon sens, du sens commun. Mais croyez-moi, les joueurs qui comprennent ces concepts et qui les appliquent avec régularité dans les différentes phases de jeu ne sont pas du tout communs.
Ce livre est surtout un recueil de fondamentaux footballistiques. La valeur de chacun de ces fondamentaux peut être suffisamment grande pour gagner un match ou même un championnat national, comme vous le lirez plus loin. Dans leur concept, ce sont des basiques. La plupart d’entre eux ne sont pas suffisants pour constituer la base d’une séance d’entraînement ni même le segment d’une séance. Ils sont tout simplement trop petits. Ce sont principalement des petites idées que les entraîneurs peuvent juste expliquer à leurs joueurs en espérant qu’ils s’en souviendront au moment opportun.
J’ai commencé à jeter sur le papier ces fondamentaux footballistiques avec l’idée qu’une année je les révélerais à mon équipe, un par jour tout au long de la saison, comme la Recette du jour. Après une décennie passée avec l’intention de le faire mais sans jamais véritablement m’y tenir, j’ai décidé qu’il serait tout aussi simple de les compiler dans un livre vraiment facile à lire. Et voici le résultat.
Bienvenue dans votre Football Academy.



        
            
            
                Chapitre 1
            

            
                LE SAINT GRAAL
            

            
                Commençons par le commencement. La vitesse d’exécution. C’est le
                    Saint Graal du football. Comprendre cela, c’est le prérequis numéro un pour
                    devenir un joueur intelligent. Ne demandez pas pourquoi. Être rapide, c’est
                    mieux qu’être lent. C’est comme ça. Votre boulot est d’exécuter plus vite tout
                    ce que vous savez déjà faire.

                Si vous adhérez à l’idée que la vitesse est intrinsèquement meilleure
                    que la lenteur, alors vous avez fait la moitié du chemin. Si vous parvenez à
                    faire adhérer une équipe entière à cette idée, vous allez gagner beaucoup de
                    matches.

                Toutes les autres choses restant égales, si vous pouvez amener la
                    balle d’un point A à un point B en une touche de balle, ce sera mieux que de l’y
                    amener en deux touches. Pourquoi ? Parce qu’en une touche de balle cela va plus
                    vite qu’en deux, et que la vitesse est meilleure que la lenteur. Oui, il y a des
                    exceptions et je comprends cela. Toutefois, trop souvent vous jouez comme si
                    les exceptions étaient la règle. Je vais vous donner d’excellents conseils :

                
                    
                        • Si vous pouvez faire une action en une touche de balle,
                            n’en utilisez pas deux.

                    

                    
                        • Si vous pouvez faire une action en deux touches de balle,
                            n’en utilisez pas trois.

                    

                

                Plus vous utiliserez de touches pour réaliser votre action, plus elle
                    se réalisera lentement. Le défi pour un joueur intelligent c’est de réaliser des
                    actions le plus efficacement possible en utilisant le moins de touches possible.
                    Si vous pouviez utiliser une machine à remonter le temps pour revenir à votre
                    dernier match, pourriez-vous effectuer tout ce que vous avez effectué durant ce
                    match, mais avec moins de touches ? Cela vous demanderait de penser plus vite.
                    Cela vous demanderait de prendre des décisions avant de recevoir le ballon. Cela
                    vous demanderait d’agir avec une maîtrise technique plus affûtée. En résumé,
                    cela vous demanderait de faire les choses qu’un meilleur joueur ferait.

                Beaucoup trop de joueurs ne comprennent pas la valeur intrinsèque de
                    faire circuler rapidement le ballon. Au lieu de faire une passe simple et rapide
                    qui imposera un tempo élevé, la passe simple devient leur dernier recours –
                    après avoir évalué et épuisé toutes leurs options. Trop souvent, ils se sentent
                    obligés d’avoir un impact sur le tableau d’affichage à chaque fois qu’ils ont la
                    balle au pied. À chaque fois qu’ils reçoivent le ballon ils veulent faire la
                    passe qui tue ; ils cherchent à gagner le match instantanément. Et comme la
                    réponse ne saute pas toujours aux yeux, ils se retrouvent à hésiter sur leurs
                    options tandis que la vitesse de jeu de leur équipe meurt lentement et
                    inéluctablement.

                Le jeu lent est un ennemi. Le jeu lent permet à votre adversaire
                    de s’organiser. Le jeu lent mène à des interceptions. Le jeu lent fait perdre
                    des matches.

                Chaque passe que vous faites n’est pas obligée d’être la passe. VOUS n’êtes pas obligé de
                    gagner le match à chaque fois que VOUS touchez la balle.
                    Parfois, simplement passer la balle à un coéquipier s’avère suffisant. Et la
                    passer rapidement est meilleur que la passer lentement.

                Avez-vous déjà vu Barcelone jouer ? Un joueur de Barcelone ne se fera
                    jamais accuser d’essayer de gagner le match à chaque fois qu’il touche le ballon
                    – pas même le buteur prolifique Lionel Messi. Les joueurs du Barça sont
                    tellement patients en possession du ballon qu’à certains moments ils ne semblent
                    même pas réaliser qu’il y a un but sur le terrain. On pourrait croire qu’ils se
                    passent la balle juste pour le plaisir de se faire des passes. La façon dont ils
                    broient méticuleusement les équipes adverses avec le ballon a été surnommée la
                        mort par un millier de passes. Mais même avec toute
                    cette patience collective, ils font quand même circuler le ballon très vite avec
                    un minimum de touches de balle. Ainsi, tandis que toute cette machine pourrait
                    être perçue comme lente ou très réfléchie, les parties individuelles se
                    déplacent à une vitesse fulgurante. La patience et la vitesse coexistent en une
                    harmonie prodigieuse. Les joueurs de Barcelone ont adhéré à ce concept. Chaque
                    joueur comprend l’importance de faire circuler vite le ballon, et chaque joueur
                    sait que s’il n’a pas la réponse lorsque le ballon lui arrive dans les pieds, le
                    coéquipier à qui il fait la passe pourrait l’avoir. La culture de Barcelone,
                    c’est la vitesse de jeu.

                Il vous appartiendra à vous aussi de comprendre l’échelle de vitesse
                    du football :

                La plus lente – Un joueur qui dribble en faisant des mouvements
                    latéraux et des feintes.

                Lente – Un joueur qui court avec le ballon, droit devant, à pleine
                    vitesse.

                Plus rapide – Un joueur qui court sans ballon.

                La plus rapide – Un ballon en mouvement.

                Rien sur un terrain de football n’est plus rapide qu’un ballon en
                    mouvement. Rien. Le joueur le plus rapide sur le terrain ne peut pas parcourir
                    dix mètres aussi vite qu’un ballon frappé. Vous non plus. Et c’est là où vous
                    devrez choisir entre effectuer des touches superflues qui n’accomplissent rien
                    de plus que satisfaire momentanément votre ego… et gagner. Si vous voulez faire
                    avancer le ballon de vingt mètres, vous pourrez le faire beaucoup plus vite si
                    vous le passez plutôt que si vous dribblez. Et la vitesse est meilleure que la
                    lenteur.

                J’ajouterai cette inestimable perle de sagesse : pour jouer vite,
                    vous devez avoir la volonté de jouer vite. C’est une
                    décision que vous devez prendre avant que le match ne commence. Vous devez
                    décider consciemment de jouer vite. Vous devez consciemment décider de limiter
                    vos touches de balle. Jouer vite n’arrive pas par accident. Cela n’arrivera pas
                    à moins que vous décidiez que cela arrive.

                La vitesse de jeu est plus qu’une habitude – c’est un mode de vie. Et
                    vous ne pourrez le vivre avant d’avoir intériorisé et de vous être approprié ce
                    concept selon lequel rien n’est plus important que la vitesse de jeu. La vitesse
                    est meilleure que la lenteur. La vitesse de jeu est ce qui fait gagner les
                    matches. Les joueurs intelligents font une priorité de jouer vite.

                
                
                    
                        
                            Note pour les entraîneurs
                        
                    

                    
                        C’est stupéfiant de voir combien notre équipe joue bien
                            quand nous appliquons la restriction d’une touche de balle lors d’un
                            exercice à l’entraînement. Cela peut être un tableau magnifique à voir
                            lorsque nos joueurs se passent la balle en une touche à une vitesse
                            fulgurante. Le défi pour les entraîneurs c’est d’amener les joueurs à
                            transposer cette même vitesse de jeu dans un match où il n’y a pas de
                            restrictions. S’il y a une différence significative dans ces deux
                            environnements, alors vos joueurs n’ont pas intégré l’importance du jeu
                            rapide pour lui-même.

                        Dans le chapitre 8 vous lirez des choses concernant un
                            de mes jeux de possession préférés, appelé le 31. C’est un excellent
                            exercice pour aider les joueurs à décrypter quand jouer à une touche de
                            balle et quand conserver le ballon.
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